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L’ESPOIR COMME UNE MANIFESTATION IMAGINAIRE DU DESIR 

En psychanalyse, l’espoir peut être envisagé comme une manifestation imaginaire du désir, 
en particulier dans le cadre théorique développé par Jacques Lacan. 

Pour bien comprendre cette idée, il est important de clarifier quelques concepts clés :  

le désir, l’imaginaire, et l’espoir dans le registre psychanalytique. 

Le désir en psychanalyse 

Dans la psychanalyse freudienne et surtout lacanienne, le désir n’est pas simplement un 
besoin. Il est structuré par le manque et articulé au langage. Il ne peut jamais être 
complètement satisfait, car il vise un objet fondamentalement manquant – ce que Lacan 
appelle "objet a". 

Le registre imaginaire chez Lacan 

Lacan distingue trois registres : le Réel, le Symbolique et l’Imaginaire. 

• Le registre imaginaire est celui de l’image, du leurre, du narcissisme, de l’identification. 
Il est associé au stade du miroir, où le sujet se constitue une image de lui-même, mais 
une image trompeuse. 

• Dans ce registre, le sujet se représente lui-même et le monde selon des illusions, des 
idéaux ou des identifications. 

L’espoir comme manifestation imaginaire du désir 

L’espoir, dans cette perspective, peut être vu comme une mise en image ou en 
représentation d’un futur où le désir serait satisfait. Cela implique : 

• Une projection fantasmatique dans le futur. 
• Une illusion que l’objet du désir (toujours manquant) pourra être possédé ou comblé. 
• Une manière de soutenir le sujet face à l’angoisse du manque, en se racontant une 

histoire où le désir aboutirait à une complétude. 

Ainsi, l’espoir est imaginaire dans le sens où il ne prend pas acte de la structure réelle du désir 
: un désir toujours en excès, jamais totalement assouvi. Il représente un 
compromis psychique, une sorte de leurre qui maintient le sujet en mouvement, malgré 
l’impossible satisfaction. 

Exemple clinique 

Un patient qui espère qu’en trouvant "le bon partenaire", il se sentira enfin complet, montre 
bien cette dynamique : l’espoir vient colmater le manque, en s’appuyant sur 
une représentation imaginaire d’un objet qui comblerait le désir. Or, en psychanalyse, cet 
objet n’existe pas vraiment. C’est l’objet a, cause du désir, mais jamais son terme. 
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Conclusion 

En psychanalyse, l’espoir peut être compris comme une fiction imaginaire que le sujet 
construit pour donner forme à son désir, en le rendant pensable, représentable, supportable. 
Il constitue ainsi un appui narcissique face au vide du désir, mais aussi un obstacle potentiel à 
la reconnaissance du manque comme moteur fondamental du sujet. 
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